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 Résumé 

Les polybromodiphényléthers (PBDEs), retardateurs de flamme, se bioaccumulent dans l’organisme due à 

leur forte liposolubilité et importante stabilité chimique. Ce travail avait pour objectif de développer une 

meilleure connaissance de la pharmacocinétique des PBDEs chez l'homme, par l’élaboration d’un modèle 

pharmacocinétique à base physiologique. Deux modèles ont été développés pour différents congénères 

(BDE-47, BDE-99, BDE-100 et BDE-153). Ils furent calibrés par des données cinétiques animales tirées de 

la littérature et validés par des données animales de concentrations tissulaires et sanguines, de Santé Canada. 

Dans les modèles, limités par la perfusion, les compartiments ciblés furent : le foie, site majeur de 

métabolisme du xénobiotique, et le tissu adipeux, site d’accumulation des substances lipophiles. Le premier 

modèle prédisait uniquement des taux d'accumulation de PBDEs dans les tissus en fonction de leurs contenus 

lipidiques (tels qu'observés chez des polluants organiques persistants). Les données simulées ne 

correspondaient pas adéquatement à la cinétique des données observées chez l'animal. Ce modèle ne prédisait 

quasi-aucune élimination de PBDEs avant leur accumulation dans les tissus adipeux. La bioaccumulation de 

PBDEs dans les tissus n'était donc pas entièrement régie par leur liposolubilité. Un second modèle fut 

développé selon la distribution des PBDEs dans trois sous-compartiments adipeux : lipoprotéines du sang, 

tissu adipeux et tissu adipeux profond (telle qu'observée pour les siloxanes). Celui-ci permit de décrire 

adéquatement les concentrations tissulaires animales de PBDEs dans le temps, que nous avons extrapolé à 

l’humain. Ce dernier modèle permettra éventuellement de mieux caractériser l’exposition humaine aux 

PBDEs lors de futures analyses de risque.  

 


